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-LE BILLET (Suite elfin.)

.Âcéi mots, il frhdiit une' baid qui le sépaiait'dd grand cheniinle lorig'Ïdqel
erpnit la 1, ire. 'Un phsii sè -enoouti sur'sa'route ; ill envoya au rès du

blessé.- Aprèsq'oi, il rèjoignit et v6nié lättend'it à qiehjùe di tarie, t
partit au gal vers 0'léâs.

L an ie's'a a et tles bougies luttaiènt ërire conte les
filn chas c rtes du ùiiin,'àråqïe le bruit'sei xôp andit parmiles gens de li e fê

que le'comte-'de be e nnal d'être trrnsporte au chitéiu pr'esque'm6ffdt'
nsanglanté. '"A cette niouvell, li "denier sorns de .la' vlse' arrêtdèïît'les

neurs sefanrent sur tous les fronts,les rires 'les plüs yeux expirerent.
ote la compagnie sepécipitàvers làa chimbre du domtë 4ui'râlat'srn

fit. -On n'avait point (le médecin. -Peidant qu'urn 'des conviés couait-à frfrïc,
itrier pour chercher du secours au village voisin, un autrë-baidiit de''oà mieux ê

Iiblessure du"xiofibòonl. De-V renèns 'était èdi 'roië à:det étoùffement qui
1rcè&le la mnitd ii'elqués instàrís. "On ouvrits les fenêtred, et, suia l'obsefya-,
lin maîtrede là maison, la foule évacun peu à peu:la chambre poui donner'

e'arablessé. ÍLUe'resta-u mièdelde lit ~ue M'nEë de 'G.&. 'et la iaît esse
désolée du'jéune hornie'4%i obtir'ent la'faveur, de veiler sur liui j usqu" l'arrii

d e n é d e c inq i n 9

Les deux femmes gardèrent un instant' le silence.que Mme de G... rompit la
première.

-Madame, dit:elle à 'sa rivale, vous pouvez vous retirer.- Le bal vous a
s!s doute fatiguée, et.vous devèz avoir besdiri de sommeil je veillerai auprès

deM. de Vrfånneè . ;-'

-Je ne me sens nulle envie de dormir; reprit Mme. deB.... Pour peu que
ua désiriez prendre du repos, je resterai au chevet du blessé.

-Vous ni dgeà'point":fiG Mme de G., que -tout ceci peut vous compro-.'
zettre; moi s'éùle 'puis rester:dans cette chambre sans danger.

-Que-voulez1vous >dire, madame
Q>îe l'on supposera peut-être que vous n'avez point voulu vous éloigner d

l- de Varennes parce que ce jene homme~est irotre amant.
-Ah! mdame ! dit Mme de B. en 'pâlissanti'
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-Pavoué c ne sera là qu'une .supposition pour le plus rand nombr
car moi seule ai Ja preuve de ce quej'avance;

Ici le comte fit uñ mouvement, ouvrit les yeux et murmura quelques me
agues quie saoiche ~dit pas la force d'achever.

-Mme de.B..étouffa un sanglot etreprit-
-u fpied« d~ece'lits funèbre,u je:n'aurai pas la force d engager une uneA

srs e madine,jai aime; -ou plutôt j'aime M.
Varennes ;ousi l iez epuis löngtends, -et geji Tl.àpreuv'ef-mJe n'i oro

opasýnonplus que tvous vous sentiez ntrnée veri upenchant
servira d'excuse auprès de vous. Le voila sans douïe perdu pour uios'deux
sèîeMous plui-inexorâble que la mortsqui vous ven-è, et me rendrezvous<
billet qui peut achever de- me perdre ?

'éiîdiitett'sène; le comte s'aita plusiëiiis fois ~; uii ùeifrride ñoui
lait son<front, sur lequel parurent rapidement, comme un nuage, les teintes I
vides:de la mort; puis ilpoussa'un' soupir étouffé, et un repos éternel succ&
ason agitationi: il avait cessé de vivre.

Mme de B... se cacha le visage das les rideaux pour étodifer ses cris dése
:prs qui- essayaient de se faire jourpà travers des flots de larmes. Quand cet
première.crise ýfut:passée, elIei:se tourna r.ve's sa rivale, -et la vogant froide
mpasible-devant cette scène lamentable,.elle sejeta à ses, pieds.

Madamé, lui dIit elle, au nom du ciel, 'au nmi de tônt ce <iu vou.aime
grâce, pitié, ne meiperdezpas! Je vous ai offensée, je le saisi mais je voi
demande ,pardon à genoux... Nest ce pas -asse pour-votre .en éice de
voir hurñiliée et suppliante t Votré ressentinient ira-til plus'-loin e'hre? ç
craignez-vous pas dPoutrager la mémoire. .e M: de Vareïins, 'enê
sans'relâche? Ah:!. madame' !sje.'pleure, je vumn - Ri
nepet-doncvòus désarmer? Sontfini pouir moi si ce billet qi
vous'tenezpaSe- en des mains étrantères!

S,a rivale l'interrompit.
Ne craignez point, madame, qie' ce, billet pàsse jamai l en des, ai

étrangères, je lai remis cette-nuit à votré marii, et c'est votr inäri qui a ti
votre amant.

A cette;terrible révèlation. .Mme de B.... puus§aun 'i-dei désespoir; égar(
hors d'elle-même, elle courut à la fenétre et sejeta dans la'Loire qui coulait
pied du pavillon.

BOITEDE PANORE.

i (Pour le Fantasque.)
[Nous nous hâtons de mettre devant nos lecteurs une lettre que nous écrit

King'ston~ndtre ancien corresïondanf l'APPRIENTrIMPRIMEUnR, aujourd'hui'A
sAN, dont la pîib!ic's'est sdns doute ennuyé autant que nous. Cet empressem
de fñfr part'lui déinontrera combien-nous nous- intéressons à ses progrès et
portera, nous lespérons, à ne pas négliger ses amis aussi long-temps.]

Kingston, 18 Sept. 1841.

IMPREsSIONS DE -voYAGE.

Comme il est d:usage dans les grands pays, que les grapidà hommes publi
les impressions qu'ils reçoivent en voyageant, il n'est donc pas étonnant qu
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e'ti 1intipas' pubèie les siennes; lèségriïds hoensfls
crands crivains,-ne uveîtî e danse radder vòïr les'chösesq4uè7d-hàt,

onc-les.petis ne peuvent' s- v tëesjugèrqtidü lias. Ceux-cise servent-
de leur- sujet pour . se-tii.er" -d'é YöÔcu'rité"'etle preiiërs y trent'de
J'obscurité' les sujets "qu'ils traitent.Asiisi'dé ech fuebod.ilq fduubòr:
Prce qu'il vaut aat oir je choies du bas -qfddltliaut; ,ïii u'on ·les
tie bien. Tudieu rnimèe'"je parle',Ma- f toies "n lié ib' dfipotioene
me nommant p-s'éibrÁea teuchsmbr jai tionnes
poûr devenir' un bon repr'éeritant' une forte oÿi'i6xidé moi-riïnie["in bdon ap-
pétit, un -g"n pencniantàla ßân. -e,- tuuiamtir'xtr-ême pour les places ui
rapportnt bea'ucop d%'i'rgenfét-'exigent peu de travail ; 'toutenfin, eût assuré
mes commettats que je n'eus" oint'dòoné 'úies votes,-s'ans'aiioir'de boines-'ai-
sons, comme dit le jeune-antique Mr' Barthe:"' Car;%onmme'de Traison, pour
donner' sôn vofe if fzutaiör'uin'è riéoù. dW bo'urse... de ventre'. .,dhonneur.,.
n'importé l 'ëÏle,on en a ioujours'uné' c'est l % curieux de là chose; et ce
n'est pas aux cúieux à y mettrele é ne V ais, bah, nie' voilàdéjà écarté et

je n'ai pas ericoó.e conmeàé' à-voya'er, je rétrograde 'donc'pour entrer en na-

Eh bien,3ilest donÀ - on queè fois sachent; que le l1 Juillet del'Pnýde'grâce
1841; le Caeada- (qui; comne le 'pya, son pseudònyme, cheréhe à soutenir
contre les CoIloiea't'les Sydeihaiiñé 're-ut ·àson bord, -pour-m'e:transpor
'évers le -chamis 'Elisées 'duCaadäà, -Càtaa'âkÔui dit ŽKingston;- Pliloscphique-
nent ,'sissar rnon coffre, 'mn pipe' "la'bouíâhe, les'dèùx mains-dans les-po-
,ches.d : ' päl tdt,o j'äbservai ce:qdi s'6ff'mi-t à:ma rue'däns7cet'hôtel mouvant,
qu'n p'elle- bteau-u-;apeur. "löi"èt ''én igrant- iine'-et esilercieux: :là,
es l'isouci«i v"yageu'r' caindienuh -tbätifà -son:bon'et'qui danse.et chante,
cornm' s'il ne vivait pas cóntinuellerieàt'dans l'a misère"; plus loin, sur l1arrière,
se p-omeMe, G'un air importint, 'celui qui' vient de'prendrè un copieux souper

'dans la chanibre : puis je-cànsidéràis 'le 'spetacl'e -de ce bateau marchant rapi-
dement dans l'ombre en lançant dans -les airs une;dolorine de- fmée"et'd'étincel-
les; ces.paysages, ces sites 'pittoresques, êes' églises, environnées -de petites
maisons planches assises sur un tapir de-verdure, qui 's'offrent soudainement à
vous et puis disparaissent dans le lointain'les flots qi fuie en mugissant'sous

lipuissante roue mue parla vapeur ; la lune silencieuse quijette sapâle.lumière
sur cetté masse'd'eau qui s'étend à voi pieds étlui donne:une-teinte argentée ;
je considerais tout cela -avec l'ébahissement' d'un -jeune gars qui n'a.jamais vu
que le clocber'de sa paroisse.- Tout' en' considérant, observant, refléchissant,
le lendemain m.tije ' iouvis à' Montréal, -déjeumant, comme on prince, à
la table;d'hôte d'une petite auberge.

Et, tout comme si j'avais cou'éhé au plus superbe hôtel, le matin de la jour-
née suivanté, un carosse 'raimé par quiatre chevaux, m'éloignait-, en compagnie
d6 daies' dé'i-êtès;' PofficiersSdu gouiernement et- d'homnies-dê-cage, de
la ville qui vit dans' son sein"les sanglantes exécutions ordonnées:'par la cour
martiale'd'äffréuse"iémòsre'et près avoir voyagé, par terre -t par eau, l'espace
d'uneIjouûüe et demie,ije Vis "la place où: eut liëu l'affaire de.Prešcott:--Le
moulin-à-vent où une poignée de brives commandés par le héros Von -Schoultz,
tint en échec si long-temps tout* les forces réunies-des loyaux de Prescott,
de Kingston et des places environnantes, est reconstruit, mais:les masons qui
cn sdÙt près öffrent encore leurs murs noirci saux yeux des voyageurs, .qui sont
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.ii a&îts ýpar>dessrimeñts bier différensnt C staxpr e
e, ence, -dsontjoyeue se racon ltbsbi iries exercees par 

utroup,eg anglaises; ÎIeho nmes enn ouirpt aprés lib'èrté tdpre
~trîsteniet lafin malhieureuse de ses.défenser-s, dgnt lColonel I ne inht
,nanté ncrné,,fit .ne sibelleet 7glorieuse chasse,.api s it ison

ners. nin, aprè avorvle milsis'les di a esaBifJohs on are
ue oUuaed liammsfit tant. de ~ppr:aux angl ais jeédéarquai àKngston

vil e : é ede m i 6"'Silnhamile a rand T r 'du pays.î
es aque poron et 1;ne pouvaiti chgipr un' ,ille. plus a son got

puisque c s;uevill~ ré fie'oeq', ous pri~e leinfire aucune;allusîik
aux honorables membre doó t¿fle get aussi :remplië, li amdjoritéd'eux sont toli

>tusÅe b eauiiirda j rdes iuësdwp' on j'aiin,è.dre lavérité;ri
n est bieau et laid, comme:le vrar.

hP soài venAs iscufèr lès. max d pays, es
unsasseajoli bâtiment, situ4 au hamps. Milid P&ilét t choisi"e

'eïùdr.it exprès puinr~.spiéeF de la lojau.6 *ii,meriire t eblell.e Elle est eo
trjrée d ;maisonsCarrees, des quelles o bombarder joliment la chamb't

d'Assemblée ; clBaque .natinin riloí~ lt hatl äädeioé ÍEaŸàerimatin ~ -mlï'olavait le soin d ènvoyera ri
ou 'arelillrie mnnoeuvr.er à 1vudn os eprésentants, ear la place dArmles

.estîaussiýà laporte.de laschambre,et j'attribue a.cettedosede lôyauta qu'is
prenaient chaque-matin,- esvotes' étonnants de plusi eus des chauds patrioés,
ur.lesquels ell'e aparaît ~avoireu'uneffet merveilleui il est vrai que ce son

des argumîents contre-lesqpçls onn.peutspas résister. Çt, .et les diners, ça
nous change la: conscience d'un homme en peut tempse demande plutôt a'\r.

Ta.,â elË er, :ui put n as:endijeIongsur ce sujet
La cage.de;niford.Pùlëtest,'stuéeam miliu uopetifbóis,près d Péniteb

tiaire, en.deiorsiedlazvile, là aussi,.est son;serail dontil'une des demoiselles
dhonneur. dit la chronique scandaleuse de, Kingstni;n, és' t* sý â.ÉEtrs-Uniîs

pour.de:grosses affaires. .l2entrée.en est defendue par un eptie atisse d
pierres percée de meurtrière's.

Lafin au procan nunéro.

Fitzwlliams et Mrç;B Buckst ne ont donné hier leur.pr mière repié-
séntationau.théâtre. Nsous engap e m.dla g pas laisserps
ser, .sansen profiler, ,,llocçasion bien rare ici dese désopiler lfrate à leur aise.
Madame Fitzwilliams est une actrice comiqqe.pjafaite ;felle se ploië.à toutes les
exigences dugenre qu'ell.e a embassé., ave uneversatilié ine laisse -ien a
desirer. ,A un jeuvif,.;naturel, ,mime, elle joint une jlie, voix 'oieri éxerce8
qu'elle accompagne agréablement sur la gutarr, la haree j>idn'o (surce der.
niqr inàtrnient au parfilit.),, Comme.onA.le oiMe.: Fitzwiliams m'érite l'eneou-
ragement public;..car otre d' mieasdonnatin-els ilIiii Ï fiilu des étu'des opirilj
tres, conscienciruses pour arriversqn dgré de perfection. .les de'x peites
pièces qu'ellea joudesnt ét,' écrites pour lle par \r*. Buckstoie étsontadap-
tées à ses moyens. Dans notre.,procham..nous en -paHeron s fpeut-ire plus au
lone. Mr. Buýkstone, joue luiniême .avec beaucoup de verve et par son jet
d'acteur ne contrib.ue pas 1eg, ss ucè comme auteur. 'Ils é,tent le même
spectacle ce soir.

B.CORRIVEAU; cArEnLNo:15 ruieLamonLagoe,second magasin en dliersèe
la porte Prescott, a rèçu-un lot de redingottes et manteaux de caoutchouc, (maciutOshy

imperméable, et tient constamment chapcaux et casquettes aux 'Jerniéres~ modes.


